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Là, voyez-vous la blanche métairie 
Sur le coteau qui apparaît là-bas 
Car, en tout temps, elle est verte et fleurie 
Elle a pour nom : La Ferme des Lilas 
 
Or,  une nuit de la terrible guerre 
Un fantassin partant au Régiment 
Vient réveiller la petite fermière 
Lui présentant un billet de logement 
 
Rentrez soldat, rentrez dit la fermière 
Vous dormirez si vos membres son las 
Petit Français qui partez pour la guerre 
Elle est à vous, La Ferme des Lilas 
 
Le fermier dit Vidons cette bouteille 
Du bon vin lorrain qui rend nos cœurs contents 
Buvez soldats, c’est du jus de la treille 
Que j’ai planté voilà déjà vingt ans 
 
Et puis tirant deux écus de sa bourse 
Prenez ceci dit-il, un peu plus bas 
Dure est la guerre, et longue est la course 
Prenez, prenez ne me refusez pas  
 
Ces deux écus, cela ne gène guère 
Pensez à moi, quand vous serez là-bas 
Petit Français qui partez pour la guerre 
Elle est à vous, La Ferme des Lilas 
 
Il est minuit lorsqu’on sort de table 
Mais la fermière allumant un flambeau 
Ne voulant pas qu’il se couche dans l’étable 
Le fit coucher dans son lit le plus beau 
 

Dormez soldat, ici c’est l’espérance 
Puis elle ajoute avant de le quitter 
Petit français, petit soldat de France 
Ainsi qu’un fils, puissiez-vous m’embrasser 
 
Le lendemain au lever de l’aurore 
Voici qu’arrive la fille du logis 
Qui lui tendant un bouquet tricolore 
Lui dit : « Soldat, pardon si je rougis » 
 
Mais acceptez, acceptez-le quand même 
C’est d’un cœur pur que vient ce souvenir 
Il est parti celui que mon cœur aime 
Adieu tous deux, puissiez-vous revenir 
 
Le jeune soldat va reprenant sa route 
Portant ses pas vers le noir inconnu 
Petit Français, reviendras-tu, j’en doute 
J’en sais plus d’un qui sont pas revenus 
 
Comme en tout temps, la souffrance a son 
terme 
Voici qu’arrive un jour de bonheur 
Arrive un gars, c’est le fils de La Ferme 
Qui leur revient portant la Croix d’Honneur 
 
Ne pleurez plus, allons père, allons mère 
C’est votre fils qui est entre vos bras 
De son arrivée, le fils prévient le maire 
Il a revu La Ferme des Lilas 
 
 
 
 

 

 
0273_2000_thomazeau_melina 

manuscrit de Mélina Thomazeau, La Garnache, 1932 
saisie Geneviève Villepoux 

 


